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L1ann&e  1968  aura ete,  pour la Oommunaute  et pour le monde, 
z-iche  en  evenements  et fertile en  surprises. 
En  janvier dernier,  au moment  eu  la Commissi•n  presentait 
devant votre Assemblee  son  expose annual  sur la situation  ect.~n-tmique 
de  la  Communaut&~ elle •'interrogea.it a.veo  une  certa.ine  inquietude 
sur  J.e~ .consequences de la deval..uatit>n  de  la.  livre sterling,  ainsi 
.  - - - - .  ' 
.· qu$  sur les l."epercus.sions  Q.u  programme  d' assa.inisoement de  la balance 
.amerioaine  de.s  paiem~nte  -qui venai  t  d' €tre ann,onoe  par le President 
de$ Etats-Unith  Deux  11\0ifl  piu.s  tard, .une  vive  speculation internatio-
.  '  ~ 
n.ale  aboutissait  Alasup:Glr~t;sien du  po()l  de  1 1-,r eta la.  crea.tif.'n 
----'-;- -'  '  ~  ..  ..;  -- - ~  __ ,  --,  -_  ~--· .··  -_- '._-:·  ..... ;- ---~-~-- - .. - :  '_,  . '_.·  ' 
tt~·~un_ uOUJ~~e-- -m.~~C!l.e  ~e-_- ,.J..-<  ~l'l;-_•-- -.L:.U.1_  ma.-i_;JUin_f  la.  Fr-anca  t·rave-raai  t  nile 
- -~ - - - - - ~  '  -- - .  -
crise socia.le  gr~ve qui pa:ra.lysait  son  ~ctivite pendant plusieurs 
per'turbai't  serieU.tiem~l'ltl 1 equilibre de  son eoonomieo 
- -- '  ,  _'  -.  - ,- ;-...  '  ,I--.  I  - ',-
En a4pit  tle >~e's di:fticultes et de  mesures 'de sattvegarde 
teE1poralies. et imit.ees.  aec()rA~~~ a,.  la. France,  les cb:-oits .de  doua.ne 
•..,~ta.ient  a.bol~s  ~~tre  .le.s pays  me~bre~,.dela. Commllliaut.e  et le  ta.rif 
(}OmtnUll etai't m.is  en plade J.e  ler juillet 1968.  .  '..  ·  ..  ··  ,- ,".  _-,·  '  ··; 
Pendant ·1•et611  l.$r·situat~onmonetaire internationale 
re-r;oT.lftsj.t  progre1Jsivemeni. au.•calme  et ses perspectives  sra.mtSl:iora:Lent 
dtt  :fa.it\.d~s·a.~~ords>·d.e·.i&:lei ;~E!lati:fa·  .. ala. conversion  des  balances 
·.sterlf!:tg.~  ~is  bruti.l.~~e~ti  fjn  il~·ve~bre,  d• ~plds mouvelJ}ents - 2  -
speoulatifs se  dechn:n;lient  dans  l 1attente d'une  rer~valuation 
du .Deutsche  Mark  et s ecouaient la Comumnaute  jUf!Q.tl' a ('O  que  la 
Conference  du  Groupe  des  Dix a Bonn  et lcs dccisi  on9  I':,·is~zs  I;ar 
le Gouvernement;  de  la  ..  ltepublique  Federale et par le  Gouvcrue:u::n t 
franga.is  ouvrent la voie  a un certain apa.:i.sement. 
Tous  ces  evfneu.:ents  cnt laiss.e leurs  traces dans  le 
bilan de  l'activite economique  de  la.  Communa.uto  pour 1968.  Ils 
comma.n.dent  dans  une  large mesure  les  perspeotiv~s conjoncturelles 
po'O.r  1969,.  et !'orientation des  poli  ti.qucs  econooiquas  au  sein 
de .la .Com.munaute • 
"-·  - ",. __  - - -
.  Allhe~·  tr<)ubL~e,  1968  se  pr~~sente  co.mme  un~ annr§e  tres 
d.ti  po{ni;  ae<-v-q~  ~~ 1• expansion  eeonomi.que,  du niveau 
dfi 
~a..grisaill:e o¢njopctu.relle  de  1967  a  fait place a 
se  compare  a·celui des 
c9nnue~ depuis 11 $ntree 
' 
•  • •• 
-'-
en vigueur du Trait6 de  Rome  a 1959 et 1965.  'F.n  f!ffet,  le 
produit brut·de la' ·communaute  aura augmonta,· en  1968,  1e  plus 
de  5 %en  termes  re~ls, a1ors  que  son  taux de  orot-ssance  avs.it 
t!lte  inferieur a 3%  en 1967.  Ott  resultat est d'auta.nt  plus 
rema.rquable  que  le produit national brut a& •'  est accru que  de 
3,1 "  en Fr&lloP ,les partgs  de  produet1on eneoun.)a  peDdu·t 
lea  p-ke~ n t Q&nt pu 8tre entieretl4tnt ooapeua4••. 
En  AlleJ:Ut.gne,  eD  revanc~e,  l 1aupent.a"tion• du 
produit na.tional brut a.  nettement depasse lee previsions  (Ua-
borees au de})ut  de  1968  J  selo'n  lee. 1.ndicatione aotuelleaent 
dt$»aa1blNt •11• 4U&i  t  atteint 7 "·  •  ._  ~•a  t:6el.e·. · 
'  .  ' 
»a.ns  les pays  du  :Benf}lui:,  dont la  eonjonctur~ a  ete 
stimulee par l'eJtpa.nsion allemande,  les taux  de  progression 
atteigne:at. 6 7;  p~ul;"  l~s Pay~  ... :eas,  at 4,  5 .;,· pour  ~a :BalS,ique  at 
le  Luxe~bourg  •.  En.find~<compt~; ce.n•eeit  qu'~n: !talle :que  l'ex-
.·  ~an.sfo~ eoo;tomique .e~~  de~e~~e ~n. :r.-et;-ait  des  p:revisi ons ini-
tiale•,  ~!s l.e  ta~- ci;  plu~  ·~e 5 "  •btenu pour. 1968  se  eom.pa.r~ 
tres b.onorablement a ee~ qui  ont eta.  rea,l:i.e.fs  dans  lea autres 
pays. 
.Ltimag~  d.•~~.exPaJl.si•n ra,pide  ne  se  degage  pas  seule-
mentd-q.  resultat  armu~l, maisaussi  ct.e  1 1evolution  a~ cours  de 
"  - -.  ~  '  _,  .  ~  ,.  .  .'  .  '  ;  - ~ . 
l.tanne~ ].966. !Ai,rlsi,  une  .e.stim~ticn l?rovisoire fixe a 4  ·'%  le 
taux de  croissance 4etl.A  ·,~dv.Qt,ieD. sh4'l\atJ-1•lle  de  la.  Comm-
le troia1 ..  e  .et le  qu~trH~me .trimestre 
";, 
1 - 4-
de  1968.  Un  tel rythme n'avait  j&J!le.is  etc  attaint deruia  1958. 
Cette. progression reflete, il est vrai,  una  expansion  oxocrtion-
nelleaaD.t  vive en .AlletJ.agne  et en  France,  r.1aie  lea rtiaultata 
des  pays  du  Benelux et de  l'Italie e.pparaissent,  eux-o.ussi, 
eomme  tres favorables. 
L' emploi  a  rea.gi  e.VPC  le retard he.bi tuel  a.  l t aocclle-
ration de  la.  production.  A,u  premie.r  semestre,  on  a  pu  cbservt;}r, 
dans  la plupart des pays,  un a.llengement  des horaires  J  dans  lo 
cours ul  terieur de  l'.annee,  le noJlbre  des  ef·fectifs  employes 
a  commence  de  s'a.ccrottre a un  rythme  plus ra.pide. 
Le  (lh8ma.ge  a.  r~gresse partout. En  Ita.lie,  ~~til  l'evolu-
.  .  . 
tion  ~ssez ()a.lme  de  la CQl1joncture  pendant  le. premier  semestre 
avai  t  :provoque une  legere augmentation dulnol!tlbre  de.: demand.t>e 
au..  ·cours  d~s mois  d'e:t<e,  on  ~n~egistre, a la fin de 
'.  1t8llnee;. une:  e.m~liora.ti(Jn  dal1~ .la.  situ~ttpn de.  l'  emploi.  En' 
.  ..  .  .  .·.  de  ohame~S paraissait  rela.tivem~nt eleve 
.avatt~T~s  ev~neme~ts de  1\iai:~juiD.,  on.  ~ rece~ment ob8ert6 une. 
reduction sel).sible du eh8ma,ge  at m~nte d.ek  penuritts  de main-
qualifiee. 
L' e.xamen  des divers  f.~Qteur~ qui  ont stimule 1 1 expan-
montre  tout  ~·a~o~~>  ce  que  l'on pre-
. voys.it, la Communs.u~~ >'  d.• une  :forte  dema.nde 
~.molidie.lJ,  sUrtoU.t,  1968~ En  effat,  les 
destin6es  S. 
et des  Etats"" 
ou leurs 
• En  outre,  plusieurs facteurs  ~oid£-~lt.~l.n,  th•t.Amm•~nt.  Jn.  gr;,ve 
dans  1a siderurgie et d.ans  1'1nduetrie du  cuivre  aux Etats-Uni,e,  ont 
tempora.irement gon.fle  le  V<()lume· .des  e,xp9rtations  de  la Communaute.  Dans 
o~s conditions,  lee ventes. Q.e  ma.rchandises  de la.  Comm.unaut4  ont aupente 
de  10 .f.. en valeur pa:r  rappo~t a· J96.7 •  alors que  la progression prtlviai  ble 
avait e  te  evaluee ini  tia.~em~nt a 6 %  environ. 
L•augmenta.tion  de  la dema.nde  inte;f'ieu.re  a  oepende.nt  oonstitue 
l• taoteur princi»al 4e l'expansion dans  tous las lt&l'•  de  la COII'llllunaute. 
En Allemagne,  1'  eoonomie  Eit~i  t  dejA  a.u  debut  de  1'  annee  en<~a~ee dana  u.ne  , 
phase '(fe  forte  re~onatitution des  stocks,  et le gonflement rapide  des 
· · ca.rnets  de  oommandes  la.issait presa.ger une  vive expe.naion,d.e la produc-
tion, de  bien$ d'  equipetnent.  Lorsqu.~  oe1le~oi s i est manife:Jtee,  ella 
est allee de  pair avec une nette  augmentation des  exportetions,  non 
Sf:!ulement  vera les pays tiers, ma:ls  aussi vers les .pays  a.e  la Communau·i.e J 
.  .  .  . . J.a. con3onctiQn de  ces  elements. a  8\l \Ul  effet favorable  sur 1'  emploi'  lea . 
.  ·  ..  re'\'-enus',  et .tinS.lement  aur  Ia  o\)neomn!a:tion dee menages,  .dont le develop-
- ~ ·-- - '  ;  - - - '  ~  ~ . 
. pE;meht  nJa  OeSse  de  slaocel~rer.  TJn  prOO~SSUI:J: analogue sfest manifeste 
... ·  d~n~les pqa a;·Beneiux.  Lte~()l\ltion e.  ete  .pl~s he\lrtee  en France et 
Ital.i~·  En.hance,  l'a.Dnee>ava~t. debute  <i~s un  oli~Iat d' expansior. equi-
l.il:ll"ee  .. et,Lau ~t!oia ·d· mait~l.elr  pe:rspeC3,ti~e.  eeonoudquee .cta~.en~. tres 
-_  .  -~'  -~  ._  '- . - _·  _- _---,:  ~~--- ..  -__  -_._  - - __ ,  _::,  __ .,  <_  :_:-~'  '  '·-.\  _·--.-.  ~.  ·--- . :.  ~  :  -~ 
tf1vorabla~.  ~a·paraly•ie  ··d.,  Ile.otivite, provoquee ·par l&e  ~evoa, -a  i~f~te 
ap:r,-es  la p~riode des  V'~oa,nceii]PS.r  u~ developpement  d' autant  plus r apide 
.·· ... d~ la.·demande  I,nter:teure>quele$' majorations  de  se.laires et l'  aoorois-
·.  ,Sf:l!llent  d~!~  tratJ,sfe4"ts  SOC~B.U·':O~t f'ortement  gon.fle  le revenu dis  poni  ble 
.  .. .  ',·  .  - - - - .  - '  .  ~- .  '  :-·-·  .  .,- .  ' 
.  -de$·  menages~  ·.  ~n Itaiie,· p~  qontre,  l•a.lllire  de  la 6onso~ation dee 
<~~~~~,  '!t dQ!J  tnV~stiS  (.~e~·ll  <j~ !lfltr  ..  p7,'iSE!8 ·.li- 8t8 len  <8  jusqu  1.8 
~e~~:  .l'~ 1" 11u~te  ""l'!!"'~~~•i'~~\ls l'  ettet  · dll. certaine~.  JDes~as .  de 
·•  •,  --~:~el..~c~, ·.l,~aot~vi  t~>4tj.n~~~~s$~~n~  ·  ·siest  n~.t.te~ent. r.An.f oroe.e·,  en  par-
;~~~~:~~~:,~~t~k~~~i~~~zts;~!~~:· t~d~ qUe  la oonsommatiOn 
: c{  :·  .:.(.•  . >  '<(i4>  '!;"~  •· .•  }  ·•  ·•'  ·:  . Il faut  souligner entin le rSle  tree important  que  l'aocroia-
sement  des  echanges  entre las pays membres  a  de  uouveau  joue dana  la 
diffusion de  l'eseor eoonomique  a l'interieur de  la Communaute.  Suivant 
1·es  statistiques portant,  selon lee pays,  sur lea  dix ou  onze  premiers 
JJ10is  de  1 1 annee,  les eohanges  intraoommuna.utaires  auront augm.ente,  en 
va.leu;-,  de  15  a 16%-par :rapport a 1967.  La  progression  dee  exportatjons 
se situe aux  enviro!ls  de  14% en  Allemagne  et en  Franoe,  et  de  18  %  duns 
lEis  pays  du  Benelux:  t\lt  en Italie.  L'Allema.gne  a  aocru  de  21  "  sea 
acpa.ts  a.ux  autres  pays  de  la CoiTJiluna.ute,  1a Franoe  de  19  %.  Seule 
1'  Ital~e se si  tue nettement en  def,~a  de  la progression moyenne,  aveo  un 
acoroissement  des  achats .  .de5 %;  ee  ohiftre s'explique en grande partie 
par leraleniiissement enregistre dans  l}activite eoonomique  au  premier 
semestre de  1968. 
,. 
Les  brillants resulta.ts que  je Viens  d'evoquer ne  doivent 
pa.s  oepen~t ma.squer  le fait. que  depu.is  deux  a.ns  des  divergences .entre 
pays memb1"f!s  se ma.nif&stent .dans  l!evo:lut:ion  des  prix,  des  coilts et de 
.  ·1~ b:al,an_ce··O.es··pti,ieJI1ents. 
...  .  ..  ..  absttaction  dU.  cas  pa.:rticulier de  la France, 
iteXpE1J1SiOil  eeoriomi(iUe. nt  a  ·:p~:$  i;s ~ecibre  p;~ndCl}.t  1968 le 
cl~a.t cl~s  pZ.tx  ~~s l.es  divkirs  pays .de ia  ·c:;;;:m:l~:.aute.  1 1  Italie. a 
·~onnuunest,a.bllit~'preaqu~  ~omplete du niveati  des  prix ala oonsom-
mat~on; le rythllle  de  hausse das<prix s 'est ralenti  rm  Belgique  et  au 
I.~~Jl1bo#gf :[rat\f5men1a3.·tio.n ····a's  .PI"~.:<  90~sta.tee en -Aiif)mn:gna  par ra.ppor.t 
<i  1 1 ann~~ l.967  doit  @tl'e .a.p;pr~:~iae  en  tenant compte  d•&  1 f introduction 
<\ll  .,,-~t~;Ae; 11,>  ~~e i.  i~ V<;l.l!'-r  ~~out<l$o  Aux  I'a;rs-jliLs  eependant, la 
ii't/f~~~~~~~f,~"~e~e,~3Pn  ~~~.€~d"'""U1'~e8 sensi:led(4 f..  ~;v~on, 
;g;,. 'l?;vg~·~~B~··~~f>¥¥·~.i~~·Jff~~~1tl'!:~l~;:.:v  .. :;r:i s  1• :;!:t:  t:;n 
;J'  .···~  ....  ··~~·~~~-~1#"S\P11~~~-·l~ .tn~!~~u:.~e;  ~~~~'$.  (e.nviron  3r5  ... ·") .·se  *iet· dans 
··;t•  )f,~·  i~~};~~;~~~*~·:!!Mi;~'!~~.~~·.~~·~  JW~lru.~·- par lee  a~torites fran9&il!•ll• 
:;:::\:~~;~·;~;_:.- ·-'0,,.;.  :::.~::  ...  ~~:;,_"  ','·'  '•  \~':>·'1··''  !.'·.·:·'~:  "·""_,  __ ._  ~'\· 
<t~"f:tC:'  ~f  t{~;,·::I.~  :· .ij· ;t:;~·  ·:?:t.·~.;,  f.~ ,  ·;-·;,·:\)';;  ::::,.. ..  ::'·  ~\ 
");\'~'-::~(::-\~:.<  :<~\-~-?·.>?\;'·"''  ··-~-:;,.;;~~·::  :,;:·,  ·:~:'}>·:~  ·:-.<·:  :>  '),:~::;,,:·:(,',;  .  ·1-:,,··:  ~.' .• ·,.  . ,,:·.;, 
• ! 
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L' evolution des  ooilts  sW.arie.ux uni  tB.ires  ~ et' d~flS  1&  pll.l-
l~art .de.s  pays  de  la Cammunnute  sr.ti:Jfaisante.  Salon des  estimations 
encore provisoires,  les ooilts uni  ta.iree  dane  1' induetrie  autrai.:~nt  de-
meurea  partout  h  peu pres stables,  sauf en  Franoe.  Une  comparAison 
poz:otant  ou.r lea· trois dernier'3s  a.nnees  rev~~e une  augm.ttnta.tion des  eoilts 
asscz sensible en Frmoe par rapport  awe  a.utres  pays  dE=~  la Co.uu:1uno.ut~. 
Des  disparitee sa narJ.ifestent  enfin  d~s !'evolution de$ 
paiements  eour~nta. Bn  AllfliJUtgne,  \.uJ.r~e  l 'ossor excepi:loJnel !& ln 
.  - - .  '  .  .  ~ 
prod\lotton,le surplus exterieur n 1alpasjpu atre ~eduit 
en  1968.  Drs  m.e~e,  en .!tali~,. la faiblesse  des importations au premier 
semestre·a f:reine  la too.dnnoe  n.  la diminution de  l'exo~dent qui etait 
apparu.e  :en  1967  ~.  .certes,  ees  deux  pays,  g:rtce a dt it:lportantes  expor-
ta.t-l.gns  de  ca.pitaut-,  ont:  J>U  Qompensv:r,  et parfoi.a  a.u  dela1  ll  exo,tent  .  . 
de  leurs.  pai,.amen,ts  courants.  Leur· posi  ti.on  e'lCterieure · rond~~l.  tale 
~1Jpa;-a1t·nea.nm.oinstres torto.  A  l'autr~ volet  du  tableau,  la balan•e 
.des.pa~cJ:tents.de la !'ranee,  A:pres  l.l.ne  evolution equilibree au debut 
d,e  1966,  st&$.t  ens11:ite  d~t~rihree.  Pour 1 1 (:nsemble  de  11 annee  1968, 
,,  --..  - '- '_  -' '·--:::  - - '  '  ~  '  . - -· 
· cette d4t.i-a.4.aticni 11P.··presente · pa,s  un  oa.ract~re inquieta.nt;  en eftet1  .  ..  . 
·lli..z~~*dif.  sol:d1reX"t4rie~ oaleule  '8'Ur  la. ba.se-- Q.e.s--·transactions 
. ne  d~vr~i.t ';;as  avo ir depa.sse  5oo millions  de dollars.  La. variation 
d(,:d3  °}:i"!,iesents  effeoti.fs  ~ .ete  c.;;pendant  plus forto  compte  tenu du  jeu 
des  "leMa and ·lags'' dana  l~.  reglemell.t  d:es  or6a.nees  at  des dettes nee$ 
.••...  ~~~r~1;,io!1a et !lea  iJilf~at;l.pne.  En  oll.tre.,  la  t:or~.e ho.usSe  cj.ee 
·. ·  •  ~t'~ d~ ~.-p.uetio~ Bll$1\ita  dee ·4outee  alii- lea po•sibili  ttl  a 4u ntoll\1 
~···-1~.  ~q~!l.t~j.····· tl.e  .. :·la·.bcU~co-:a.-~.l'ii•ents• 
, .  ~;f~;!~:~}~~~~f~-;~~ ;~li·;P.TJ:~~~o~i[  ~04  ~ .  6  ~re au .~oier P}.¥' . 
..  .  : . :·  d•fl;ipt~~¢;~pt\ttQn8.  ~~-t  Qpil'~titU~tr l 1W'i  d,es  objec~it~B principe.ux  dG  la 
:; .. .  :·  .  ·:  ,''polt~~~dl.~·:·~o!la.Qn:()~~J.l"~··~~·  ~~li.~  d.e  18.  Comm~ut4~ 
•  ···l··· . - 8  -
II.  LE.§ ... £!Jll§.PI1CTIVJS  CONJONC'l'gliE;}LES  POTJR  lli.2. 
L'action"l menar  un  1969  .doit $'inscrire dans  las 
parspeoti.ve.a  eeonomiques  qui se dassinent  ~our 1 1 eoonomio 
intarnationale ct pour  ln  Commun:1ute. 
Sur. le .plan exterieur,  lee efforts deployes  pe.r  l~s 
Etats.-Unia et  lo Roya.\tme-Uni  pour  jugular leur inflation in-
terne et pour' as:;ru.rer  ou oonsolider l'  c;quiltbre  de  leur 
l>alS;n~~doa  pai~ll'\qrits~  tondt'o.nt a frein~r lE::·d.;v~loppement 
-.dee  echap;gesmondia.wc;. ll SOtnblo  en  c:!'fe!  exclu qna  l'accr'-liS-
$e~~rtt en valour daA  importations de  marohs~diaes nttcigne an-
. co.rttt  comma  e1i  1~5!3,  2} %  aux Etats-Un:l.s at 6  1>  au Ro;a.ume-Uni, 
et que  la.·;?~ogr~ssi,dn des achats  dn  la  Commun~ute aux  pays  non-
>"  '  .'  ~  .  ·  .. - .  ··:·  .. ', '•  ,.  . 
.mombros.-d~p!!;~sc tie  bes.ucoup .le  taux .de  10  :;.~  enregis  trA  1 1 anne  a 
pr~9id:eltte.Da2lS.cesco;nditiqns,··J.es  ~eritE:s  de  la  Communaute  a 
.  ·1'  ~xt~t~cur. se. dfiv~l~ppe;!)nt  ~ un ry·tiulle  znoins  rapido  qu' en 
l.96·a.  Par~il rale;nti~;o~ent  $ 1 anpo~c;ai  t  d~ja lora de l'  analyse 
· dos-ehtff;~$ d~sais~nna.li~as·' relatifs :8.1·' 2utomno  1968. 
-- <~  <  ·-,  :•  - •  •  _,  ·,.  ,-'  <  '  ,--- •'- • '  '  I  :  C  •• '  • '·- -:~  ~- '• :''  ,  ''  - •  •  '  ••••  •,  '  ,  ,  '  •  '  •  '  ,  - '  't 
......  ~ufi~·.  pl~.  :a~t~rleu~f e~ ~Ov~nohe, les perspectiVt;S 
- .  .  '  -
dfe~pa~~iori::P.o¥"l.o:~·.•i:Pio~~~a~n~ m;,i• ~(i~!!';~tU;"ent  extr6tneFlen t. 
fa:votoa~le~iEna1i$m~~~,:tr't~t aatt oarijets· .d~.  o~mrn~ndes 
····.~···········t·······r········una·r~:.a.:.·.i····•.·.:  .. •  .. i.t.·····-.······.•:n  ..  ·~·.·o·.;.•re.···t·.;- ...  =.~o.rt·.··.·~.•e  ...  ·.··.·~.·. o 0 ·······.rn:.·o 8 :···it·.:.·.>.:  .•.••..  au···~nt.·.·······l.~.·0 e·······.  "  .•.•. dej  i~'V~f!Jti3sements  d.' equ.ipe1:1ent 
"Q  ..,  ""J:'  Qou  v  v  4  ~t  ·~ .d,e  stoRks<  l  tou  1;  donne  a  US  F~i  a 
·  ....• ·  pefs~~··qu•i~ia  .. cttn$o~$ticindes······me~~gtis·.·.  ·~ov~ait  joucr un .role 
·/a.•.•··~l~·~::;~l1  l't~~\ irtPq~t~'t·'dantt·······f$  ·~~y,lo~yem~nt. de.  l.' eooncmie. 
~s.·ptl,ys  4~ ~~~oltit<se.:."~~·~uveD.'b<i'Qn.i;):"<;n:tes  ... ··~ve9· .des  pC#rspeoti-
~~~[t~W~~~~:t1~1~~~:1~~:  ~::t:i::~:~::!:s dynamique 
·  ~·)/··.:_::,.  ,- C·'·.Y~~  ~;>~:;,- >'  ~'·  ---~·-·-- •  ·.  ·,~~~,': 
··,)·.·.;  -~::~_:·-:·:-·>-'">.  ,, .  '·.·.,  .·  '  "· .. ·:·.,·:·<:.::-:\- ....  :.~~::.·.::.-:-.':-·;·:,, 
~-.,. ': ''(  -- ;...'  - .... -'.  -i:...  - ':;_  ~:' . ' • 
·_:_:· <\'"'  <.·:_:.  :~:;;·._:_:·~ ·- ,:·_;'•.  /i-"~/_"·><·:·' ·.:-- ~-?  ·_.: 
l 
I :n:ha.noo,  lnvagu.e de.oonaomllntion d6olenohee  pe.r 
J~es · ha.usse.s ·de  ss.laires fera sentir sea ef'teta au oQurs  d.os 
<,  . pretlllers  mc:la·  de  1969,  et· les enquOtea  sur lee intentions 
dJinvestissem.ent do$  Chef's  d'entreprise revelent dle:r::oelletltea 
dispositions q:uant  aux.  programmes. d.\Squipement  pour 1969.  La 
ci'ty.S.t±•n de\11"a,. il est vrait  .·  ~tre rtiexamin.Se  :plus  tard 
.·  ~ris_., 1 1 a.muie,  lo;sq~a les ef:f.'ats  des mesures  prise~. en 
·  ·  nov,bre. deruier so · ao:tctnt  pl~inememt  .  fait a.eutir et que 
1 1 ~~~lution des aalures  &Ul.'fli~  comme  on~•eep9re, retrouvti 
u,n  rtthl1ta  pl-us  ~oder6 111 
Ent:i.n.1  en !tali$,: ou'la den.n.nde.  int"rieure est 
de  sli  t<li-~J~·tir  ·a.\i:~6urs1~a.~··seeori.d.:sem~astre  de  1968, 
.  gri.Q~ notammcilii  aux mol:lutfiis  dti  stimulatiet1 des  invest:Lssements 
·- .  - .  '  ·.  - .  '.,  -' 
plibi'ios  et  pfiv~s·prise$pa.x"1eGouV.ernement, •n peut  esc~pter 
....•.  qu~···:xa····consobmatl?n••'  des· rnetmgoa.· donnera,  ..  elle auesi  J  .de a 
li-1)1'.J~<)~pll''"'  .fo.~~:a-teelitv:ite·~q~ en 1969 • 
.  ·Ltensettblo  d.e  9f3S  pl'~ViSiO~$ c:JOrid.uit  a  ~ense:r que 
l.e  ~Mt  ·b~t de la &~~te  a.ug]ne:a~era, .en ter1nes  r~e~s, 
d1 e~on  515 %  $!\ 1969  ;  ..  l~ ta.ux  de .. pro:J.Ilsan<ull· pou.rra.it ae 
··  sit~~r i  !'res de  5·  ~  ert.lTlema.gn~  ,.  en :S€llgique  et a.ux 
.  . . ...  . et a.  pb.1s  cie  6  ~>  ep  Fra.llce  et• en:  Italie  • 
.  ..  ; .... - lO  • 
Si la p0lJ.rS1li te do  1 t e.x.pt~.nJi•n a un  rythne  trea  St+.tia-
f'aiaant  semble  a.ssuree  pour  1::.  VC1'1!:.:1lnaute  priae  -;t:~:t~  eon  en-
eu~rnble,  les per.opecti  vaa  conjonoturolles  pcyr  1·;~: :J  1..ontrcnt  : 
ll  evidence que,  dans  l&o  plups.rt  des  pays  I:l~r.lbrsJ,  la de.fonoe  eu 
1.~ .retablfe::u~:Qent des  ~g,uilibree  fenJnl:l~nts.ux exigeroat des  'lf-
la  d.:i."'.~~site  des  si  tua  tiens. 
·..  ..  ...  presentc,  le d.egre  d 1utilisatirn des  roscources 
predti()tives  d.i:f'£er~  11ettcm~nt d'un pays  &.  1'  au~rn.  1. t Alleoasnc  ns 
di$p~S,~ plu.si<qti'3  df3  rsser~/&3  t~eS limi·teOS  do  rr:ain"'d f CeUVJ."P  et 
i•  :tnt6~a·ti•Il. de  ti-ava.illeurs  2tra.r.gars  s • intr:msil.13.  Au.x  :Fa.ys-
BtJ.~,: billa d.l.$tributi.ou rfgfcnaie du  ch6ca~e  est·.,~  ... ~~'  . 
.  c1es  t~n.s~na P<'~raj.ent appa.re.ttr.e  sur le'. ma.rchl.  du  "tr:~vail. •Jn 
l.:96~··;·~n~a:t.le~ .en Jt~~lia, le no.l!lbro·  de  eMrne~n"a d11nt  on  eso.-r.P-
.j;~;J.~J;:~~~t:t~n rester!.·  encoL"e  M~e~I  ~n("'v6,  tz.nilis  quo  dss  in-
e;,J:.,ti~J,4.6s  su.b~:tstent' en  Fr~rrrc-e ~  les cM  .. sequenoos  1uc  l.o 
:~~~  A +'~~~librc int~rne .et  ext~rne., IH~u.rr~1t  a:~oiJ."  SIU"  le 
r:Y1;~t,. d~  (lt le 1iivea.u. de  J.l et!!plE.~~O;~ au  Cf)Ul'"S  Uu  19o? • 
dans  ·1~  .. dc.m.ainf'  deu  prtx ot lcs  s  ltr; il 
,  ~3~~3S~~: 
· ;'ij{'~xte:n~.·~i:J.es  m~sur~3····pj:;l.boa···cl~~  plU.sj.eurs.  YJHY?l~  llAJ.lcr~•4iJ!lS 1 
t~t~~~~~!trt:::~~:t:e  h:~::q::;  .:~:~~! ~::~:n:~  ~·'~  .. 
:'  .  ~·a.e~p~·~ 'j).e_ ...  ~~kre'  .  ecart6~ 
~.)--,~:~  __ .~:->"~.,  .. :: .. _  ._:<<; 
•. ·- 11--
Enf'in1  un.  d'.nl•pp,eme~~·-~artl~D:iEJil~ ~·  l'ex:pansi~~~ dau 
la.  .. Cemmunaute  i&Jlique une  rttductien sen!Jible,  en 1969,  du 
s~lde positi:t o'u  negatif que  priisezite la balance des  p'l.iementa 
oeura.nts  de plusieurs :pays  membres;  Lea  prflviaions  actuellement 
ditJp~,tntb1e$
1 
pour i969  indiquent et£ectivement u.ne  evolution dans 
.  >  ·-.. <~.·,-'  '  ::.  \  ,:  ' 
oe  aenet~  Ltexpans.ien soutenue  de  it  economie  allem.~..nde,  qui appro-
on•  ctu'niveau ott  -tin  reoQurs  inten.sit'ie A lleffre &transere appa.-
>··  -.  -,  ' 
~~t iue"fi tabl.e.,  aihsi que .les oesures fisoalea prises  en  nov~m-
l?re  d.e;tnie!;",  permettent d'esoompter unef  forte  progression des 
•  •• )•·,  ·.,  '  •  ·-·  '  ';  '  •  '  r  ' 
il:lport,~ti•ns $.t  u11,  o,ert~i:tl ra.lentissement  du. rythme  de  devel•P-
pem•nt  des  l!~o-r1;~tion.S.  L' acc(Heratien te la croissance de 
;  •  - ..  .  :- •  ~  j  ' - .  ~"  ;, "  - -, .  '  - '  -'  • 
lteco!)o-ride  it~i,enne autorise  ~galet1ent l'espoir diune reduction 
.._  ~  <  • 
de  1L~xc~dent de~ pa.i€m-J.e:n.ts  oou:ranta;  Enfin~  l.tE~nsemble des  me-
-·  - -'  - . - -- ""  ~  - '  ~·  -.  - .  .  '  . 
sur9&  pr:l.ses  pa~les·a.~torites franc;aises  en novembre  1968  de-
vraf~  .entra.in~r ~$' ameiior~~i.~ gra.duelle  de la position extd  ... 
,rieure d.e  la ~anoe, bien. queia. s:S.tuatien de.la .balance  des 
•'  ~- .,, .  -- ' .  '•- "  -- '.  ·-·  .  .  - '  - - ·-·  . 
pai~nents  ~··•~-ltH:.dif'fioil.e~dw .un  prer:U.er  temps • 
. ~  .. ,  '·  . - <  -_  .  -·  .;  ..  '  '\.  ·'  .  ' 
:0 
amaiiorations  espouptees supposent  cependant  que  lea 
aet'ien$. dej~  ·ctnftagees.  dan& . ies  Ptfl.1s  niemhr.es  a()ient  e!'i'ecti  ve-
' ment  ~o~~ulvies o.onto~~~~e,ht aux. ,pJ;o~&nunes  enviE~a_ges  et 
S()ienj;  eventuelle.~ent  a(iap~~es  .~  11 ev6lu'tien de .  fa  01'lnJ'OD.C~• 
'.,...': 
• 
:·  , I  .·  ..  : ....... . - 12-
Los  porspeotive~ _intor.nationales et oommunnutniree, 
.. que .je viens  dl osquissor,  ~cls.irent lea  orientations de 
l>•litique · oonjono.turclle  que  le Commissien  dos  C.ommunaute.s 
·.  europ~onnes · tient  pou~ souha.i tables ot qua ella  a.  exp•aaes  au 
Conejeil  de  la Commuri.auta  au mois  de  deoembre  dernier. 
Il ()St  en  premier lieu .essential d.tasaqrer lo.  poureuite 
'  de  l.S.  croissance  dans  la  Qomnnmaut~  •  Cela  signi~ie notammcnt 
qU.~ ;$ila. CQnj6noture' m()ndiale  SEl  r~veiS:i  t  moi~s d~ique 
'quf!l  .~'.est  a.otuell~m~nt  p~evu,  en  particu,lier ··pe:r  1 t eif~t 
d.t;t!.ite  poli.tique eeonondque  plus rigourenso .  a.ttXr·Eta ts-Unis, 
lee ,pa.ys  (le  la.  communa11te  .dc:vra.iant .prevenir  par1.  une  oxpa11sion 
/plUS  forte  d(J<  J~Ctlr  dem!l,DdO •  ..• .interi.eiu'e  .I  , Urt. zOS.lOl'ltiSSOment 
~~~~t~el(\el. 1 a.ot:ivite  e'boh~mique~TJnepel:i.tiqua concertee  de 
Jr'ois.Sall9tl  d~ns lJ  ensem[)l~ de  la  Ooll1tnuria.ut4  appo~tera.it en 
outre  uhe  o~l?.trfbutlon il!lptt~t~:tl.te  au.  deYeloppem~nt des  echanges  ' 
,_.  >,; 
c6niotiot'UJ:k,  moll,di~le.,  ie·mS.iilt~e~ d''tui <rythn1e  dle:X:pansiou 
"/  ..•  c·  .•  .c<•.,•.- ...  ··  :.  ·'·c ·<c,•;,•'  ·.  :· .. ·•···  ..  ·.·.·,  /  .. <.  ·.· .. ··  ·. 
:J!t&p:id'ej  PlU,S• partittt:l.J.ier(tnrEnlt  d~t:Jle(l pay-er  dont la balance 
.d.esp~¥eme'!lts  qourants:~st $xo~dentl3,i~e,'apparatt necessai;re 
i  •.. un  d.~v~lopl?eme~{  ~armo~i.eux ·ae.l'eooncmie•• oommunautaire  a oes 
i···p~~ apportel"ont  ai~si ~·l~it jeu dee. 4ohanges  intra-
•  ••  '-,.  --.  -.  ·'  •  _- ::•  <  •  '  ".  •',  • ••  ,_._.  •  ••  '  '1'·  •  ,'  ' 
f "  "• 
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Una  rosponsa.b:Llit&" partiouliere  inoomb~ra '\U  oou.ra  do 
~ette annee  a 1&  Republique  f~dera.lo d'Allemagne,  qui  devrait 
rea.liser un·  ta.ux  de  croissance 1\u"moins  .Sgal  a celui  de  la  . 
Communaute  consideree-dans  son ensemble,  c'est-!~dire 5 ; • 
. Ce  l"7t:b.mi;)  do  oroib~a.nc$ s t impose  d 'aut~nt  plu~ quG  si los  mos•.U"oa 
.·fisoale_s  deoid~f)!J en novembra  dcrnior- peuvent exercer un  o:f'fe'(. 
de  fr$ihag~ d,e  ltacrtivita··aeononiique, .elles  o~vrent aussi de  nou-
velles po$si·bilites  · &  1 t expo.naion  de  la.  prod.uotion.  Sans- u~o 
'rl.so,ur~us.e  oroissancet":·-li\'l;lrol':il:~me  du)surplds  de  la balance alle-
.·  lll~t~e·  d.~  pg;iemo~ri~ ris.que .  d$  derifeurer. a.i~ ·at  de  soul  over  de  nou-
v~l1;;:s dif:tioul-tes  sur ·le  plS:n·  oomniilnauta.i~e ot sur lo  plan inter-
fta:tl&nal ..  Le  devaloppe!lwnt  do  la.  consomma.tion  'ic.s  !U0nages 1  1 t ex-
- .  '.  '  .- ~  '  .i  .  1- :.  '  :  •  •  '  •  ,.  , .  ,  ~ 
·  Pa!1~¥on de· t1~penaos publiquea-,  le  ~i~tie.n d tun volume  in:.porta:nt 
--·-,  - - ._  'i- .~  :  - ·t  .  '  ·:.  '  '- •<.  .- :  ' 
da  i!Jiptles  de ·ea.pitaux  a.  long terma.,. doivent  permet.tre  a l'  coo-
.  ncmi~e' d~ la Republiq:ue  f~de;rale_ cl'apporter a la. Communaute  et.  au 
.  -'i-e'st~ ·du  ,mond:e,~une  o.~nttibution q~i soit a la..  ~~nesure· de  oa  puis-
•  ,  - ,  _J  ,  ~  •  '  •  '  ·,  ~,  '  "  ., .-2.  .  I 
e.eonomique •. 
' . - - . 
__ -_  'A  ltita~1e 1  1·' ex<fedent  d~  ·~a  b~lanoe des  pll~ements fou-
.ff~re al.\e&!:·'uh  pot,f3nt'iel important  d I_ expansion  I  un.e  pro-
gressl.on-'plusrapidddo ltt con.solluliation  de~ m~no.ges devrait, 
~·  .  . .  :  ..  .  ""-. 
.  Jiani)J~"o~. p~ys  ·eg~l.ement,  · fav~~tser une 'utilisation plus  cQmplete 
~i:s',sdui-ee$  prodl!ctivbs.  ..  . 
A.wr  P~y-s-13a•,  le .di§vel.,oppem.~~.t  previsibl~.  de  la demande 
i~te~'le\Jr(t.ll·Su,s"i~~'  ~:j~sto titre,  4e$inquietudes  e.  l'~~CLrd de 
--.  i•~·~Q~~.~l?4·d.~~~::P1'~.~  •.  et···•·  .. a~  la:·.l)~l~~oe. de.s  •paiement a'•  ·Las  me~ures 
~!~~If ~  ).~II  41!t(>~t1>6k .  ;~~,l.~~ai~a  · j>~ dUoembre  196  8 ·at  jan,;ior 
•'C't:9$f1·*~;~1jn~~t  d~ .~eur volo~t~· d'a.pplique:r  une  poli  tique budg,ta.tr• 
· ' .\  ·  ;~~;'#<>~~~~~~~. ~].,~~.· r~st;F:to~i~~ -~aij_EI  ..  r~i;nti:c outre  me sure la oro  is-
_'·  >  ,i•  >•·· .··•··  ·.-·}_•• .• s;,~_  ...  _·  ·"'.;_:-.··-·  d-'-_·~o_····•·-- 'i  ,_-._-_·,.  __  -·_·_-~---""'-- •··· 'n_._·_··o"'·m·  ·1.  •  .. :  ~ 
:--.~~;·~.-·  :·-~:·.::·  .  .">.'/_·;-;·, ..  --<.-,- .,  ;  eli!.._V~"  9  .4 _ V'lv·  ~,.. 
~:.:-; :·;·  "  } \  ':'- '•, --~  '  - " "  .  '  '  - ' 
'·:  -- ~-.~  '  1  ::c;; ·  --~-, y.·  -- :  ,-: <:. {  <;.:~:.:  ~~--~.-:;F.·:··:  \;·:>  ;:;~.;;·_ .~ ::  ,.,  :~,--..  \~ 
- ..  <g;;: ·.·  .. ,.•.--·  ··:, ..  ::  ;::/.;._·: ........ - ....... ,·-. 
::.~:-·:  - . '"  i  -,•._,."_,:·.>,,',·  ,-,..- __ ,'·_,  \  ,_)-:ti~.;.~:;.J;~)-:;::~.:~,f~_;:::  ;.,,,'  -.:  ;·- ~··  :::.·· 
~f,:'<~;~:  :~·;·~~·,,:) ~~:,::_/'  -~ \"3>'·:,:., •  5  :t:f;~:i~/t  ',~  i·,;  '.-•-: :  ...  ; '•"  ,~.,~: ..  ·:_~:,~~:,\,~.~ ;,:  'L~  f~  ,'  ( 
-:·:·>":'\;1  .;<:~:~~:\·':~-~  ,~··;'.:i  -.',.,  ~·,,.-.,  .  ;;~·.:c··~--,-~  ;  ::~·;.'~·_;::r  ···' .. 
:_;;.-if?  '·  cc;  :0' 
1  _',:'<;  .  ·  ··'.' .:.-:.':'. '\  ..  ·.'·':\-:>'  •:·:"  .. : 
• X,·  .  '!:;?~' ·.·'  :''\.'  /-'> ·::  ,-,·',. 
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Da.ns  1 1cnsamble  des  pays  de  la Communaut.;,  ,  _ 
,, 
~r  la croissance doit  dono  r~aulter d'une  expansion  d~ 
la dema.nde  interieure,  adaptee  A la situation de  chj,cun  d'eux. 
I,a  regulation de  l;a  demande  interiture doit  ~tre prineipaltiment 
ddvolue  A la 'POli tique budgetaire  qui  doi t,  tDlon  l<:El  cas,  fournir 
l 1imrulsi(Jn ou .l'encadrement  ~eeeesaire.  LA- politique monetaire 
'  ··-·  . 
·•·  . de''\"l'o.?-t,  pour  sa pa.:rt,  @tre  utilisee dantt  des  oondi tione  tellce 
.puisse  3tr~ evitea,  ...  8.  ltinterieur de  la .Communnute,  una  csoo.lndo 
d.~~ .ttiux  d':Lnt~r.t, .que  lee .hausses  eurven~es. au  oours  C:J  oes  der-
.·  .ni.~re mois  $tl France  P1lis  nux--~ peuve11t  i'nire  a.ppreht;ndur. 
,. La  tendanoe  ci. .la.  sta.bilit4. de.s  ta.ux  d t interOt  dev~a.i  t  8tre aa.uvegarli-
deedans.la Communaute,  partout  ou  cola. est -possiblo. 
- -,-.JII'.  -01;!;  "'  ~- - ""- 1  .  - ...L._  ..  ..,..  :1  ...  - .,.  it'  .  :i  ~rvoJ.ut:::.;cn. ::tes  sa  a~:res  soJ.-u.  maJ.n~.~enue  a.a.ns  .Les  11m.·  es  a.es  poss1• 
bilitas ree11es  de  l'economie •.  Dans  certains pays,  oo~e les  Pays-
·  ..  Bas et pius encore la Frt;~,nce, .la prudence  s'impose.  D:!nB  d'a.utrcs 
p~s, ou  lea  -~·cl,a.ttob.·:d.e  s~laires ont  ~te tree moderees  d&ns 
:[.es ·  ann~~s precedentes,  de$  El.U.gmente. ti  ons  de  remunerc ti  ons  plus 
~u.hsta.t1-ti.:eiie~,  ma:i.s  t!(iJri{eurant  ra.iflonn~bles,  ne  sont  pas  incompa-
tibles itl"ec·les  e)dgences.tie  la  st~bilite. D8.ns  oe  doma.ine,  l'expe-
:roience  J!lOlltre.  que/ si  I.e~  ~e~tat:ions trop oa.ssives  peuvont  per• 
tur'ber.:fa~~lltlibre <t•.  1t e9onomie,  des majora  tiona  trop limi  teos,  a 
.  •  "rt•i•ClS  ~<iriodes; tend.ent a prOVOquer .ulterieurement deS  e:xplo-
Pal;'tieulie:"t~]®ntd,ngereqs~s  •.  Il s~rait souhaitable  quo  dans 
··'""''""""  4~ ltt ¢t:>ll1Ill~ute; les .. partenaires sociaux puissent 
~~,o~es~:f.oll. des  r~UlU.neratj.oni!J.,  qui  .a~sure un 
.. ·····.  .  d~. la  oroisus~JU)e dans  lG  respect  des  equi-
...  / ... ...  15  ... 
C1est en France  que  l'evolution des  remunerations sera. 
cruciale pour  1 1 5saue  de  ., a  pa.:r.ti  ~1  e(;or.oniqn.e  di  :f.!'i o.·  l.a  qui  y  est 
engagee.  !,a  Cap!':.Ci!~e  d.e  GOncU.~!E'XlC8  de  J.'5c.c.·w::tif!  fl'dc'l):f:.;.&e  a  ote 
COmp:t'OJD.i St!:  p~.::  ..!.0.  .l:l.'·:USq€  roasSi  VC~  et  b:~ut~.,l  '?.  dC!t>  COUtO  dP  ;:t·O~hcct:f on 
· en 1963;  elie  n~ P·::'IU-rra.  ~tre rr:s·i.;t.n=·.:-ee  r;_\4C  p .r ltrl  ·;ffo.rt  eX:'€)t'Jiiionnel 
de  P!od.u.ct:  o-:1  et de  P~"'iJd!lCt}  .. "\~1 t,j,  ,.U"l0  gr~nd.r1  v.:.gi~  e..n<. a  8.  !. 't~;_,;c.rd  des 
prix, ur..e  pe.:r~;icrtli~=:e  p:.o~t€!'ation  da;.1;~  ::..A:  :1:'1.Uo:-::o  (te.J  z :'1YC:'lUS,  'fcut 
doit .e:::.ra  mis  on.  o~un·e !'our  ~:p.w  so.i t  obtt:'iu,  (:~.r!a.  lee  vr-:h:h1.ins  mois, 
.  - '  ' 
~a  !l,Vant  la  fin dn  printemp  s  qu' il  ser~ pocai  l·le d' r.pp:.'0nior  exe.cto-
ment  les resu.l tats de  ls politiqu3  eccn1:)bi'lue  en  coars  d 'application. 
D1ici la rienne peU.t  ni  ne tlolt  etr·~  ,P.::'c:}iltl,'e.  Il. SE.:rn.it  en  particulier 
. fa11aci eUX  et dangereUX  q'\:.9  S t accredi  te  l  I idee  d tun  Confli  t  pOSSible 
entre 1 t impera't;if moneta.ire  e.t  l  1 i11lp~ira tif du plein emploi  des 
.  .  .  . 
ressources.  Il vaudra.i.t  mieux, se souvenir, a la lumiere  de  multiples 
experi-ences  que  lee ajustem'lnts  monetair~s, loin d 1 aut.oriser la facili  tl§, 
im~osent l'austerite,  que .l.a  ~tabilite intf)r!le et  ext~rne de  la.  oonnaie 
reflete simplement les  e~uilj,  bres  fondar.dentaux  de  1 '.eqonomie  et qu. il 
p 'y a  :pas  de  ple~n emploi  dura.l;>le  e t  de  croissance  soutenue  ,.  si la 
s:tabilite·de la rnonns.ie  n'est  ,t?B.s  d,efendue.  L'enje~ est considerable 
fr~g~ise; .le  capda.pg~re~ pe\lt etre doubl4,  si une 
serviced'objeotifs claire. ...  16  ·-
L' interdependance  croi  seante  defl  economies  do~ pays  mcmhr\H~ 
montre a qual  point le renforoement  de  la  ~.;olidari  te  ootrmunau.t'lire  en 
matiere. economique  et monetaire  est una  exigenco  pour le  present et 
1'  S.\f'Emir. 
La  .Communaute  est parvenue a un  etade  ou  tous  las progres 
acquis risquent d'gtro  remis  en  question,  si lea  pays  membrec  ne  s•aocor-
qent  pas  sur 1es priori  tes a donne:t·,  a court et n .noy~n terme'  aux 
g:t"1.Ulds  obj:ectifs  de  la po.li ti  que  econom1.que,  s '1.ls ne  concert  ant 
:pas 1etri_.  action de  mariiere  e.  assurer la.  convergence  des  evolutions na.-
. e'9-X  la ~OOperation znonetaire  afin que  des  accidents  de  parcours  ne 
puit]~ent mettre en  p~ril la croissap.oe  equi·li  bree  et  continue  de  1'  en-
<semble  de. la COD:'IID.unau:te.  N.'  est~ce pas  un  signe  des  temps  que  la crisc 
cf'ranya.iee  ..  de. )llai-ju.in,  las perturbs.  tiona  monetaires  de  novembrc' 
en  pleiri~ lll.Jlliere  le~ risque.s  que  pouvai  t  c.ourir cette union 
d.6~iti~r~, .dont nous  ~v.ons celebre, le ler juillet 1968,  la realisation ? 
~~ P..•ri~t.point  a~jd"u.:rd'h~ un par!l.<i6xe  que  de  pens  or  qu' il faut  pro-
'.r.  :~.~~:~~~ potl.r.  ';ntS.l~t9n:i.r,. ·.  ·q•ee(  dans .cet esprit que  la  CozriZllis sion  pre-
's~it~:r~,ent~vfier~au.Conseil, des.l'ropositions  destinees a renfor-
.  cef}~~ c¢op~ratfrln eqonomiqite  Ei.t  Jlicnt3tai+e  au  sein de  la Communaute. 
13olidi.te.de  l'e~treprise europeenne peut etre mise  ~ 
p~~ d~s d:i.r.f":i.c.ul tea  in~e~e~ a le Conununau te.  Ellt~  pout 
·· .. :·  .. ·  .... :·./.  :·  ...  ·.·  ...  ;  ;"  ...  ·  ............  ·.  . 
x;':,;  ix,t~~~,;_!~~~~;.:;;~e~i::;~:;.;xt:~e::··  Q •. ~:r:~:::m:  t:
0
::~~:ment 
\,  ifJ'.  ~~st,"~qr:~  ..  ;J.~ ..  r~~J7~6:t,;d~$  :r·~gle.~  du·  j¢u,  qui conditibnnent  son fonction-
•·:.::  ········ .. ';f~i~~i~.··;;:·~;\~~~.·~~~···6~~~·~.  ii~•.i-ri~t~bl'l~l.e,  on. ne  pf!ut  .. exciure· que  certains 
~~.  ...  .  ..  ..  .  ......  . ....  ·•  ..  .  . 
·,;  ··:···  ·~·f£,~~$·''$6i(jn.~;chnd~t·~·~ a ·~~~:~r·.un.  ta~· d(J····  ch.n.cte·  ... tlo.ttant..  o·.~et 
··  ·· ···· ·  ·>:',~~;~:~~t~~~#~~·(i~~ .'~~~*;~~~:  9t1~•~tem~·~t rftoo~e~.·  dan•··· eertain• ·  ndlieux, 
:;;),~q,;,')  ~~~d~~~~:S§~lt~~~~:~  ;~:~t~~~-~~.\e  r:;:~:a:
0d::-:::x~.r  0::.. 
~:.:.··  ·::·: rl.o~t~~~ !o~~~:i.~~·r&'it utt,tactc,ur ··de '44atl\t4cre.ti.on  del!l  4obanp• 
'  ••  1 
.)·~·~  ~",  <\r;~:.::-;q, 
~·  ·>·  ....  ::(·<~~::·~~:  ·~,L  ~:·~··. 
?·--,"·"li • 
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intc~rna.tionaux et de  :rdgression de  1 1 economie  in  tornn  t:i onale • 
Il oet ausei a la modo  do  preeonia•r une  ~xtension des  margea 
de  fluctuatio:r.  des  monnaios  ou 1' adoption  de  "p.:1:r1 t6s  ram.,a.nte3 11 • 
'I'out  le monde  s;;i  t  qu 1 il s'  ngi  t  l.\ de  stra  tag~Jr4es,  qui  rea.sque-
raient las vrc..is  probli:mes,  :r-lus  qu'ils ne  lee reeoudrnient. 
En  tous  cas, il est clair que,dans  l'une ou  l'aut~e des  eventua-
lit's que  je viene d'indiquer,  la.  coh~sion de  la  Com.nmnaute  pour-
nit ttre mi.se  en  cause si une  attitude  conunune  n' l:t1li t  pas defi-
nie e.t  observee par l.;:s  pays  membres  et ei des  pa.ri  tl>a  fixes 
••-tat  Jn&•  li!Nd.Jtt._••  entre leurs morma.1••·  11  -.rati 6Jl"6Ul4 
temps  que  la  Co!IUnunaute  refl€-chisse a ces  problEHllt:';S,  sans  oaten-
'  ' 
ta  tion,  mais guaei  sans  t~.rnidi te. 
1969 'risque  d 1 €$tre  tme .a.nnee difficile. ltiais  toutes 
les.d.ift"ioultes,  qu~lles  ~u 1 elles  eoi~nt,  peuvent  ~tre surmonteee, 
Bi  tl..OS  SiX pa,ys  sont OODSCi.entS  de  C.e  q'U 1 ils  p~UVt:nt aocomplir 
en.semble· et s'tls gardent la volont$ de  m.aintenir  ensemble la 
· Ct)mml.l.JlS.ute  qu.'ils  .o~t entrepris .de  eonetruire. 